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 Pour se hisser a la dignite de science, l'6ducation, dont l'origine remonte loin
 dans l'histoire de l'humanit6, a emprunt6 la methode des sciences de la
 nature. Elle suivait en cela la sociologie et la psychologie qui, tout comme elle,
 prenaient conge de la philosophie. Une alternative a la recherche experi-
 mentale et quantitative reside dans la recherche qualitative oui l'on delaisse
 les methodes dites neutres incluant les tests, les questionnaires objectifs et
 ferm6s. Le materiel d'expertise sera plut6t les entrevues, les documents
 ecrits, l'observation participative du milieu et les documents filmes. Nous
 etudierons d'abord la recherche qualitative, l'analyse de contenu faisant
 l'objet de la deuxieme partie. Ces deux aspects methodologiques trouveront
 leur application a l'education dans la troisieme partie.

 LA RECHERCHE QUALITATIVE

 On ne peut aborder la recherche qualitative sans rappeler qu'elle a connu
 son heure de gloire dans les premieres decennies du XXieme siecle, avec
 l'ecole de Chicago, les expressions etude de cas, histoire de vie ou histoire de cas
 revetant une acception large. Les recherches empiriques, regroupees sous
 ces vocables, ne s'appliquaient pas seulement a l'etude de cas individuels
 mais aussi a l'etude de groupes, de communaut6s et d'institutions. Les etudes
 sociologiques a base d'enquetes statistiques amenerent le declin de l'approche
 qualitative. On qualifia ces etudes d'exploratoires et de pre-statistiques. Des
 lors, seule la demarche quantitative assurait la credibilite scientifique (Pires,
 1982). Cependant, dans la decennie 1960, une nouvelle ecole de Chicago
 renaissait lentement de ses cendres, sur de nouvelles bases. Depuis 1975, le
 mouvementva en s'accentuant. Le but poursuivi par ce type de recherche est
 la construction empirique de nouvelles theories ancrees dans l'analyse des
 donnees les plus riches possibles qui font partie des situations sociales a
 l'etude (Laperriere, 1985).
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 La methodologie qualitative vise a construire une theorie sur le terrain de
 facon inductive et systematique et au fur et a mesure qu'emergent les
 donnees empiriques (Laperriere, 1982). Pour Lincoln et Guba (1985) et
 pour Bogdan et Biklen (1982), les theories sont construites a posteriori et a
 partir des donnees. Miles et Huberman (1984) pretendent enrichir des
 theories deja connues, decrire et expliquer des phenomenes dans un con-
 texte donne. II s'agit pour Poisson (1983) de saisir et de degager une realite
 sociale bien identifiee. Cette methode a donc pour objet de developper des
 connaissances, de decouvrir des phenomenes nouveaux ou de creer de
 nouvelles hypotheses tandis que la methode quantitative tend a valider, puis
 a generaliser la connaissance, a tester et, enfin, a justifier une nouvelle
 hypothese (Poisson, 1983).

 Au cours des annees, differents chercheurs ont accole des epithetes et des
 termes varies a la recherche qualitative. Sans en epuiser la liste, rappelons les
 vocables suivants: recherche ethnologique et ethnomethodologique, recher-
 che phenomenologique, recherche-action, recherche socio-linguistique,
 histoire de vie et interactionisme symbolique (Poisson, 1985).

 De telles demarches exigent du temps, de l'imagination, de la perspicacite,
 de la capacite d'analyse, de la patience et de l'habilete ai raconter (Walcott,
 1975). Dans un tel contexte comme dans tout autre, il faut initier les futurs
 chercheurs a mener une entrevue, a gagner acces au milieu, a observer, a
 reduire et a analyser finement les donnees ainsi qu'a produire des donnees
 de facon originale. Le processus qualitatif en est un analytique qui consiste
 d'abord a specifier la situation a l'etude (Laperriere, 1982), le cadre de
 reference (Bogdan & Biklen, 1982; Lincoln & Guba, 1985) ou le cadre
 conceptuel (Miles & Huberman, 1984). Le releve des donnees resulte d'une
 description faite soigneusement. Tous s'entendent sur le fait que le cher-
 cheur represente l'instrument de ce travail, par son immersion a long terme
 dans le milieu a etudier. L'objectivite impose la verification par d'autres
 chercheurs en equipe et, a la fin, par les repondants eux-memes, afin de
 diminuer le risque d'interpretation. La triangulation, l'observation persis-
 tante et lejournal de bord completent les moyens assurant cette objectivite.

 Quant aux resultats, meme s'ils ne sont pas generalisables, il importe qu'ils
 soient compatibles et non contradictoires lorsqu'on refait la recherche dans
 les memes conditions (Bogdan & Biklen, 1982). Miles et Huberman (1984)
 insistent sur la description precise des methodes et des instruments. Lincoln
 et Guba (1985) retiennent la transferabilite plutot que la generalisation, la
 credibilite et la conformite comme criteres de fiabilite. Les resultats se

 presentent sous forme d'extraits de donnees, de notes personnelles et de
 reflexions chez Bogdan et Biklen tandis qu'ils prennent l'allure d'etudes de
 cas pour Lincoln et Guba. Miles et Huberman perfectionnent le rapport final
 en proposant une cartographie de la realite comportant des matrices, des
 figures et des graphiques.
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 L'ANALYSE DE CONTENU

 L'analyse de contenu constitue la technique par laquelle s'effectue la recher-
 che qualitative. Mais en soi, elle est une procedure specialisee pour traiter des
 faits scientifiques (Krippendorff, 1980). C'est un instrument qui sert a
 fournir des connaissances, des significations, une representation des faits et
 un guide pratique d'action. Berelson (1952) definit l'analyse de contenu
 comme une technique de recherche pour decrire objectivement, systema-
 tiquement et quantitativement un contenu manifeste de communication.
 Holsti propose le codage des unites d'analyse dans des categories conceptu-
 elles (Krippendorff, 1980). Mucchielli (1979) ajoute que les inferences se
 font en evitant un systeme a priori de traduction ou une table de decodage
 qui ne serait pas tiree du contenu etudie. Mais d'autres croient que les
 categories peuvent se definir a partir des hypotheses de la recherche, de ses
 objectifs ou de la structure du contenu de ses elements. Bardin (1977)
 pretend pourtant qu'il n'y a pas de pret-a-porter dans l'analyse de contenu.

 Les unites d'analyse sont le mot, le theme, la phrase, le caractere et l'item.
 La phrase ou le groupe de phrases rendant une idee sert souvent d'unite. On
 se dispute a savoir si l'on doit ou non tenir compte de la frequence des
 6lements dans chaque categorie d'analyse. Selon Berelson (1952), il n'y a pas
 dichtomie stricte entre l'analyse de contenu qualitative et l'analyse de
 contenu quantitative. Bardin (1977) ne rejette pas toute forme de quantifi-
 cation. La ponderation due a la frequence marque la presence ind6niable
 d'une donnee. Mais l'apparition d'une nouvelle donnee est parfois suscep-
 tible de faire apparaitre un element tout aussi significatif.

 Les categories sont des rubriques ou classes qui regroupent les unites
 constituantes d'un texte ou d'une entrevue, d'apres leurs caracteres com-
 muns. Leur niveau de generalit6 doit etre raisonnable, c'est-a-dire ni trop
 large ni trop 6troit. Suite a des relectures successives, on cree des sous-
 categories a l'int6rieur des categories trop generales ou on regroupe, si
 necessaire, celles qui sont trop etroites (Bogdan & Biklen, 1982; Lincoln &
 Guba, 1985; Miles & Huberman, 1984; Mucchielli, 1979). La plupart des
 auteurs s'entendent pour affirmer que les categories doivent repondre a
 certaines caracteristiques. Elles doivent etre homogenes, exhaustives, exclu-
 sives et objectives. Les codeurs ont avantage a ce qu'on definisse les categories
 en termes concrets.

 Le codage consiste en l'identification, la classification et l'organisation des
 donnees a analyser, par differentiation, puis par regroupement des elements
 d'apr&s des criteres fixes (Lincoln & Guba, 1985; Miles & Huberman, 1984).
 Bogdan et Biklen (1982) identifient les unites d'analyse, codifient directe-
 ment les donnees, les organisent en categories et passent a l'analyse ideogra-
 phique pour terminer avec la verification des resultats par d'autres cher-
 cheurs. Chez Miles et Huberman (1984), l'analyse des donnees chevauche
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 leur collecte, puisque la pre-codification debute des ce moment. Ils poussent
 encore plus loin les differences en utilisant la metacodification par le
 regroupement des categories. Lincoln et Guba (1985) font emerger les codes
 a partir des donnees recueillies. De ces regroupements en categories, ils en
 ressortent la theorie. La reduction des donnees en categories, sous-categories
 et metacategories s'effectuent par suite de la selection, de la simplification,
 du regroupement et de la transformation des donnees brutes. On procede a
 leur decoupage, a leur assemblage ou a leur structuration en fonction de
 certaines regles de decision. Le choix des categories revet une importance
 majeure, car il conditionne la qualite meme de la recherche (Berelson, 1952;
 Holsti, 1969; Miles & Huberman, 1984).

 On utilise l'analyse de contenu pour de nombreuses fins. Elle sert notam-
 ment a detecter l'etat psychologique des personnes et des groupes de meme
 que pour refleter les attitudes, les interets et les valeurs ("pattern culturel")
 de groupes identifies dans la population (Berelson, 1952). Cette technique
 trouve son application dans des domaines aussi varies que la psychiatrie, la
 psychologie, l'histoire, l'anthropologie, la philosophie, la linguistique et
 1'education.

 APPLICATIONS A L'EDUCATION

 Selon Bolster (1983), la plus grande partie du savoir de l'enseignant repose
 sur sa participation quotidienne au processus de prise de decisions en
 situation reelle. Ce savoir vient de cette participation a la culture de la classe
 qui resulte de l'interaction entre l'enseignant et les eleves evoluant dans un
 environnement donne. Il s'agit d'une conception holistique de la classe. Les
 croyances, les valeurs et les normes d6coulent des previsions anterieures qui
 ont deja bien fonctionne en classe.

 La recherche en education devrait s'inspirer de la pratique de
 l'enseignement plut6t que des theories fondamentales de l'education. Bol-
 ster preconise la construction et la verification d'une explication coherente
 d'une classe bien particuliere en vue d'eclairer la situation pedagogique.
 Cette recherche qualitative consiste a decrire en profondeur et avec sens
 critique ce qui se produit naturellement et de facon caracteristique quand un
 enseignant et des eleves s'acquittent de leurs taches quotidiennes en classe.

 On peut deplorer que les resultats de ce genre de recherche ne soient pas
 generalisables. Cependant, il existe des similitudes d'une classe a l'autre,
 particulierement au meme ordre d'enseignement. Avec l'accumulation de
 plusieurs descriptions ethnomethodologiques, on obtiendra certainement
 de serieux indices sur la fagon dont se produisent les effets de l'enseignement
 dans differentes situations educatives. Les methodes qualitatives devraient
 etre utiles aux recherches portant sur l'enseignement car elles permettent de
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 specifier et de preciser la nature des relations qui semblent toujours les
 memes dans les divers environnements. La multiplication des etudes de cas
 et la comparaison de leurs resultats conduiront a identifier les variables
 susceptibles d'etre significatives. La recherche experimentale pourra eventu-
 ellement en verifier la validite et la fidelite.

 Voici deux exemples de recherches en sciences de l'education ouI l'on
 utilise la recherche qualitative et l'analyse de contenu. La premiere porte sur
 les benefices retires par l'adulte retraite dans sa participation a des activites
 educatives au musee. Le choix methodologique repose sur les motifs suivants:
 la question des benefices est un domaine nouveau; on y explore un concept
 non encore defini en education; la theorie est a construire. De nature
 exploratoire, cette recherche entend approfondir le fonctionnement in-
 tellectuel et affectif du visiteur aine de musee.

 La seconde recherche porte sur les situations frustrantes dans le milieu
 scolaire et les reactions a la frustration chez des etudiants marocains. Cette

 etude repose sur un ensemble de 21 entrevues d'etudiants enregistrees sur
 bandes magnetiques. Elles furent traduites de l'arabe au francais et dactylo-
 graphiees subsequemment. L'analyse de leur contenu a genere seize catego-
 ries. Ce sont: 1. l'identification de la frustration etl'agent frustrant, 2. les types
 de frustration, 3. les causes du comportement de l'agent frustrant, 4. les
 consequences de la frustration, 5. les sentiments eprouves, 6. lajustification
 de l'agent, 7. l'acceptation de la justification, 8. la responsabilite, 9.
 l'inevitabilite, 10. les reactions de l'etudiant, 11. les raisons de la reaction, 12.

 le soutien, 13. la defense du moi, 14. le jugement de l'etudiant, 15. le
 comportement futur, 16. divers.

 CONCLUSION

 Le modele experimental de recherche base sur les statistiques a faussement
 ete reconnu comme la seule formule de recherche scientifique. Son emploi
 exclusif en revele les limites. De plus, en education, les retombees de ce type
 de recherche se font souvent trop attendre. Les preoccupations des cher-
 cheurs ne semblent pas correspondre aux attentes des enseignants. Les
 recherches traditionnelles des universitaires ne sont pas percues comme
 utiles par les praticiens. Mais cesjugements de valeur emis par Bolster (1983),
 meme s'ils exagerent le malaise reel, nous font davantage prendre con-
 science de l'interet qu'il y a de developper des recherches a la perspective
 ecologique, portant sur les diverses composantes de l'acte d'enseigner et sur
 tout ce qui l'accompagne.

 Comme l'education est un champ d'etude ofu toutes les recherches ne
 peuvent se plier aux exigences du laboratoire qui controle les variables, la
 qualite de l'echantillon, la rigueur du protocole experimental, pourquoi ne
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 pas varier les formules de recherche de telle sorte qu'un certain pluralisme
 scientifique integre les diff6rentes approches de recherche, qu'elles soient
 de nature quantitative ou qualitative?
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